
Instaurer une relation de con�ance 
avec les victimes mineures d’exploitation sexuelle, 

nécessaire à la mise en place d’un accompagnement 

C’est ce lien de confiance qui favorise la libre adhésion 
de la victime à l’accompagnement 

vers la sortie du système d’exploitation.

Les professionnels de terrain 
se retrouvent souvent démunis 
pour venir en aide aux victimes 
mineures d’exploitation sexuelle. 

  Ils sont parfois en difficulté pour aborder 
      un sujet sensible et intime avec les jeunes.

  Ils peuvent être heurtés par la situation 
      ou les réactions des jeunes et adopter 
      une attitude moraliste envers les victimes. 

Pour instaurer un dialogue sur le sujet et installer une relation de confiance, 
les travailleurs sociaux ont besoin :  

  De comprendre les mécanismes d’emprise et les vulnérabilités qui conduisent ces mineurs à l’exploitation.
  De prendre en compte le point de vue de la victime sans forcément y adhérer.

  D’instaurer une relation de confiance avec la victime, en dehors de toute forme de jugement

Des adolescent.e.s ne se considérant 
pas comme victimes 

  En recherche existentielle, les jeunes voient 
      parfois dans la prostitution un moyen 
     de s’émanciper. 

  Ils n’ont pas toujours conscience des traumatismes
      liés à l’exploitation sexuelle et ne se considèrent 
      alors pas comme victimes. 

  Ils peuvent même revendiquer le droit à disposer 
      de leur propre corps. 


